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Aux yeux du Gouvernement
togolais, la filière ananas reste
une filière à très haute valeur
ajoutée, au vu des capitaux
qu'elle génère au pays et de
ses potentialités d'emploi à tra-
vers la transformation. En
2022, la production nationale
de l'ananas était estimée à
44.391 tonnes (GIZ, 2022)
contre 30.000 tonnes en 2019
(Saldarriaga et al., 2019). Mal-
gré cette tendance haussière
de la production, les rende-
ments restent faibles. Les
mauvaises pratiques agricoles
et les aléas climatiques en
sont les causes. Le niveau de
transformation reste égale-
ment faible.
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Une équipe d'archéologues étudiant un individu vieux de 5 000
ans, déterré lors de fouilles en Espagne en 2008, a déterminé que le
personnage, surnommé "Homme d'ivoire", était en réalité de sexe
féminin. Grâce à des méthodes d'analyses toujours plus perfection-
nées, c'est toute la pratique de l'archéologie et l'interprétation des
données concernant le genre et le sexe biologique qui pourraient
évoluer dans les prochaines années.

Le mystère planait depuis quinze ans autour de l'identité de l'énigmati-
que "Homme d'ivoire", supposé dirigeant, ayant vécu durant la Préhistoire
ibérique entre 2900 et 2650 avant J.-C. En 2008, en Espagne, une tombe
abritant de somptueux artefacts était exhumée. Les archéologues déter-
minent alors que l'individu reposant à l'intérieur est un homme. Récem-
ment, une équipe d'archéologues espagnols identifiait formellement le sexe
biologique du prestigieux personnage ayant vécu durant l'âge de bronze
ibérique, il y a environ 5 000 ans. En analysant sa dentition, les cher-
cheurs ont réussi à établir que " l'Homme d'ivoire " est une femme. Le
résultat de plusieurs années d'études est détaillé par les chercheurs dans
un article publié le 6 juillet dernier dans Scientific Reports. Pour les ar-
chéologues, l'existence de la " Femme d'ivoire " est une opportunité pour
en apprendre plus sur l'importance des femmes dans les sociétés et redé-
finir une conception plus diversifiée de l'archéologie en Europe.

Quinze ans de recherches pour découvrir l'identité du mystrieux
" Homme d'ivoire "

C'est dans la commune de Valencina de la Concepción, à quelques
kilomètres de Séville, dans le sud de l'Espagne, qu'est révélé en 2008 un
important site archéologique. Dans une aire d'environ 450 hectares sont
découverts de nombreux vestiges de l'âge de bronze. Parmi les fosses et
les chambres mégalithiques creusées dans le sol, les chercheurs mettent
au jour un vaste chantier de fouilles. Une tombe ornementée individuelle
est décelée. Les archéologues déterrent les restes d'un individu inconnu,
entouré d'objets fabriqués en silex et en bronze ainsi que d'une défense
d'éléphant pesant 1,8 kilo. Un lieu de sépulture d'une rare opulence en
Europe, tel que noté par les universitaires dans l'étude. La présence de
tels éléments dans la tombe permet aux archéologues d'affirmer que
"l'Homme d'ivoire" accusait d'une certaine importance dans la société lo-
cale.

Si les archéologues ont longtemps pensé que l'individu de la presti-
gieuse tombe de Valencina était un homme, âgé de 17 à 25 ans environ,
l'analyse de l'émail dentaire du corps a permis de recueillir une protéine
nommée amélogénine. L'amélogénine, offrant des informations sur les
chromosomes, est le principal outil ayant permis de déterminer le sexe
réel de l'individu, en l'occurrence une femme. Dès l'automne 2021, des
prélèvements avaient été envoyés à l'Université de médecine de Vienne.
Avec la confirmation de ces observations par un consortium d'experts
européens, les chercheurs espagnols ouvrent la voie aux questions sur la
position sociale de la femme durant la Préhistoire sur le continent.

Connaître le rôle des femmes dans les sociétés préhistoriques
La " Femme d'ivoire " obtint manifestement un rôle d'importance dans la

société de son vivant. Une place obtenue grâce au mérite et à des accom-
plissements personnels selon les données anthropologiques étayées dans
Scientific Reports. D'autres artefacts collectés à Valencina légitiment l'idée
selon laquelle la défunte aurait continué à être célébrée 200 ans après
son décès. L'étude ajoute que de telles marques d'opulence sont une oc-
currence rare voire inexistante de la Préhistoire ibérique.

D'autres faits viennent appuyer les preuves déjà existantes de l'impor-
tance des femmes en Espagne il y a 5 000 ans. À 100 mètres du lieu
d'inhumation de la "Femme d'ivoire", les archéologues découvraient une
chambre funéraire circulaire, appelée tholos, dans laquelle reposaient les
corps de 15 à 20 individus de sexe féminin. L'utilisation de cette grande
chambre s'étend de 2875 à 2635 avant J.-C. À l'instar du lieu de sépulture
de la "Femme d'ivoire", les scientifiques ont de nouveau constaté la pré-
sence de nombreux objets de valeur constitués de matériaux similaires
tels que de la céramique ou encore du silex.

La découverte du sexe biologique réel de la "Femme d'ivoire" provoque
des débats autour des interprétations anthropologiques liées au genre chez
les historiens et les archéologues. L'étude publiée dans Scientific Reports
permet néanmoins de souligner que de nouvelles méthodes sont
aujourd'hui élaborées pour s'assurer précisément les distinctions généti-
ques entre les individus examinés par les scientifiques. À terme, les uni-
versitaires indiquent que ces nouvelles techniques "modifieront probable-
ment l'approche du genre dans l'archéologie dans le futur".
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LE MYSTÉRIEUX " HOMME D'IVOIRE " DÉCOUVERT
EN ESPAGNE ÉTAIT EN RÉALITÉ UNE FEMME

AZIMUTS INFOSL'artiste plasticien Mawuko ABOSSEH et Kodjo Agbemele représentent le Togo
9ème JEUX DE LA FRANCOPHONIE À KINSHASA

Les 9èmes jeux de la Francophonie
se déroulent à Kinshasa du 28 août
au 6 août 2023. La délégation togo-
laise comprend des sportifs et des
artistes, parmi lesquels le plasticien
Mawuko Abosseh et l'écrivain Kodjo
Agbemele,  la New Star Dance Com-
pany, dans le domaine du Hip Hop,

Abosseh est connu du grand pu-
blic depuis son exposition "Atiklè",  en
2022 pendant trois mois à l'hôtel
Onomo de Lomé. Ces travaux por-
taient sur le symbolisme du tabouret
dans les croyances africaines. "J'ai
choisi " Atiklè ", parce que je voulais
ramener les gens vers la source, pour
leur faire savoir la richesse qu'on a
en Afrique, précisément au Togo, où

le tabouret a une place de choix dans
un ménage et surtout dans la vie
d'une femme", avait-il précisé.

Kodjo Agbemele est né en 1987 à
Lomé. Géographe,  enseignant, édi-
teur, il est auteur d'Interface, un ro-
man dans lequel il porte un regard

NÉCROLOGIE

L'écrivain allemand Martin Walser est décédé à  96 ans
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Romancier majeur de l'après-
guerre au même titre que Günter
Grass ou Heinrich Böll, même s'il n'a
jamais atteint leur notoriété, Martin
Walser a été accusé de vouloir refou-
ler le passé nazi de son pays. Il est
décédé le 28 juillet dernier à
Überlingen, dans le sud-ouest du
pays, où il résidait depuis la fin des
années 1960

Martin Walser est considéré
comme l'un des romanciers majeurs

Gims annule son concert pour protester contre " la détresse extrême " des migrants
t-il. "Je ne sais pas où sont les solu-
tions. Mais cette détresse extrême est
insoutenable".

Jeudi, l'ONU a demandé des "solu-
tions urgentes" pour sauver les cen-
taines de réfugiés et de migrants blo-
qués depuis plusieurs semaines dans
des conditions désastreuses près des
frontières de la Tunisie avec la Libye
et l'Algérie.

Beaucoup de ces migrants africains
ont été chassés de la ville tunisienne
de Sfax (Centre-Est), le principal point

EMIGRATION ET RACISME EN TUNISIE

de l'après-guerre au même titre que
Günter Grass ou Heinrich Böll, même
s'il n'a jamais atteint la notoriété in-
ternationale de ces deux derniers. "
Génial et provocateur ", selon la ZDF,
il fera scandale à la fin des années
1990 en avouant dans un discours en
avoir assez de la " représentation
permanente " du passé nazi, déclen-
chant un énorme débat de fond en
Allemagne sur le travail de mémoire
des horreurs du IIIe Reich.

Le rappeur Gims a annoncé l'annu-
lation de son concert prévu le 11 août
en Tunisie, à Djerba, afin de protester
contre "la détresse insoutenable" dans
laquelle se trouvent les migrants coin-
cés entre la Tunisie et la Libye. "Des
enfants, des femmes, des hommes,
expulsés de la Tunisie vers la Libye,
vivent dans des conditions inhumai-
nes", a écrit dimanche 30 juillet le
rappeur sur son compte Instagram. "Je
ne peux maintenir ma venue en Tuni-
sie, prévue le 11 août prochain", ajoute-

de départ pour l'émigration clandestine
vers l'Europe, à la suite d'affrontements
ayant coûté la vie à un Tunisien le 3
juillet.

Ces personnes ont été acheminées
et abandonnées - selon des ONG -
dans des zones inhospitalières près de
la Libye (Est) et de l'Algérie (Ouest).
Ces migrants " sont coincés dans le
désert, confrontés à une chaleur ex-
trême et sans accès à un abri, à de la
nourriture ou à de l'eau ", ont alerté les
agences de l'ONU pour les réfugiés et

les migrants, relevant que des infor-
mations font état de morts.

sur le monde et  sur la place de
l'homme en ce 21ème siècle.  Il est
aussi auteur Celles qui n'attendent
pas est né de ces faits sociaux qui se
font discrets au moment où l'infidélité
masculine, seul acte perceptible,
plane sur l'Afrique noire.

Jusqu'au 6 août, les jeux de la
Francophonie vont donner lieu à neuf
compétitions sportives et onze con-
cours culturels. Les sports sont le foot
masculin (moins de 20 ans), le bas-
ket féminin (18-25 ans), l'athlétisme
et le para athlétisme, le cyclisme sur
route, les luttes libre et africaine, le
judo et le tennis de table. Le pro-
gramme culturel comprend peinture,
sculpture et photographie, chanson,

turelle afin de favoriser la circula-
tion des artistes et  de leurs
œuvres. L'amélioration du finance-
ment culturel a aussi été au cœur
de leurs doléances.

Pour rappel, le gouvernement a
œuvré à l'amélioration du cadre lé-
gislatif du secteur culturel, les ré-
formes institutionnelles ayant
abouti à la création du Centre na-
tional de lecture et d'animation
culturelle (CENALAC) et du Cen-
tre national du cinéma et de l'image
animée (CNCIA), la mutation du
Fonds d'aide à la culture (FAC) en
Fonds national de promotion cul-
turelle (FNPC), etc.

CINÉMA

La Première ministre Victoire Tomegah-Dogbe a visité la SNCT

espace culturel propice à la pro-
motion des œuvres artistiques, la
mise en place d'une Biennale
d'arts contemporains au Togo, la
dynamisation de la diplomatie cul-

Des plaidoyers ont été faits pour
l'opérationnalisation du Fonds na-
tional de soutien à l'industrie ciné-
matographique et audiovisuelle
(FoNSICA), la construction d'un

La PM Victoire Tomegah-Dogbe
a apporté un soutien de poids aux
cinéastes en se rendant sur le site
de la semaine nationale du cinéma
togolais, le 28 juillet dernier, à Ca-
nal Godopé. Elle a tenu à féliciter
les professionnels de l'audio-visuel
pour  le travail de qualité abattu sur
le terrain.

 La cheffe du gouvernement a
demandé aux ministres chargés
de la culture et de la communica-
tion de tout mettre en œuvre afin
que les productions locales soient
d'avantage di ffusées sur les
médias et dans les espaces cultu-
rels sur le territoire national.

Il avait en particulier déclaré " dé-
tourner le regard " lorsque les crimes
nazis sont montrés à la télévision et
dénoncé une " instrumentalisation
d'Auschwitz à des fins actuelles ", un
" gourdin moral " qui serait sans cesse
brandi sur l'Allemagne. Accusé de
vouloir refouler le passé nazi, il s'en
défendait mais affirmait qu'une répé-
tition constante des représentations
de ces crimes en banalisait l'horreur.

danse, création numérique, littérature,
contes, jonglerie avec ballon, marion-
nettes géantes et hip hop.

Les Jeux rassemblent environ
3.000 jeunes sportifs et artistes de
plusieurs pays francophones.

Kodjo Agbemele
Mawuko ABOSSEH

Des éditeurs d'extrême droite devant la justice
Deux hommes, âgés de 40 et 37

ans, et une femme de 38 ans ont été
accusé d'appartenir et de diriger une
organisation criminelle, à Dresde, ca-
pitale du Land de la Saxe, à l'est de
l'Allemagne. Le 21 juillet dernier, le pro-
cureur a déroulé les chefs d'accusa-
tion, pointant notamment la distribution

JUSTICE - ALLEMAGNE

En Allemagne, le démantèlement
d'une maison d'édition d'extrême
droite, Der Schelm (" Le brigand "), a
révélé une vaste entreprise de diffu-
sion d'idées nauséabondes et dange-
reuses. Particulièrement lucratives,
aussi, puisque le chiffre d'affaires de
la structure s'approchait du million
d'euros...

d'ouvrages relayant l'idéologie d'ex-
trême droite et des propos antisémi-
tes. Leur maison d'édition, Der Schelm,
opérait depuis la commune de
Röderaue et le Land voisin de Bran-
debourg, mais aussi sur internet, avec
une distribution des ouvrages en ligne,
depuis un site dédié.

En quelques mois d'activité, les trois
associés avaient écoulé près de
46.000 exemplaires de leurs livres,
pour un chiffre d'affaires approchant
des 800.000 € en décembre 2020.
Lors des perquisitions, la police a mis
la main sur des stocks conséquents,
d'une valeur estimée à 900.000 €.

mailto:patrie006@yahoo.fr
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FILIERE ANANAS

Haute valeur ajoutée, forte potentialité d'emploi à travers la transformation, demande forte de la variété togolaise
Doubler la production d'ici 2028

Au Togo, la production de
l’ananas remonte depuis les an-
nées 1970 avec la société
parapublique Togo-Fruits avant
de connaitre un déclin vingt ans
plus tard. La relance structurelle
de la filière s’est opérée grâce à
un appui catalytique de la coo-
pération allemande initié en 2016
puis suivi de la formulation et du
financement du Projet d’appui à
l’amélioration de la compétitivité
de la filière ananas au Togo
(PROCAT) en 2018.

Aujourd’hui, l’ananas est pro-
duit dans quatre des six régions
agricoles du Togo : Maritime, Pla-
teaux Est, Plateaux Ouest et
Centrale. Les producteurs d’ana-
nas exploitent de petites superfi-
cies qui varient entre 0,4 ha et
0,8 ha soit une moyenne de 0,6
ha (Saldarriaga et al., 2019). Ils
se rencontrent dans les grandes
zones de production. Il s’agit des
régions Marit ime (Ahepé,
Tchekpo, Gbatope, Adangbe,
Dzolo, Badja) ; Plateaux Est

Eric J. (Atakpamé, Atchokou) ; Plateaux
Ouest (Danyi, Blifou, Ounabè) et
la partie sud-ouest de la région
Centrale (Yégué, Tsifama). La
production biologique nationale
est de 76% contre 24% du con-
ventionnel (GIZ, 2022). Les ren-
dements varient de 40 à 50 t/ha
(FeNaCoPAT, 2022) pour une
production nationale de 44.391
tonnes (GIZ, 2022).

Selon le ministère de l’agricul-
ture, le pays dispose d’avanta-
ges comparatifs pour la produc-
tion biologique et pour la variété
Cayenne lisse qui est très de-
mandée sur des marchés de ni-
che. Certes, la chaîne de valeur
ananas est encore peu dévelop-
pée, mais offre des perspectives
intéressantes pour l’économie
agricole togolaise à condition
que les acteurs se mobilisent
pour la renforcer. L’ananas togo-
lais est préféré à celui des pays
concurrents voisins pour son
arôme et son goût. Le pays dis-
pose d’une capacité d’extension
de la culture d’ananas et occupe
un créneau sur le marché des

produits biologiques, en forte
demande. Cette Chaine de Va-
leur a suffisamment d’atouts pour
s’inscrire dans la dynamique
agro-industriel le et des
agropoles promue par les auto-
rités nationales et leurs partenai-
res. Le tissu des MPME trans-
formant et expédiant l’ananas à
l’étranger est en pleine crois-
sance, ce qui est très positif pour
la création d’emplois, la crois-
sance économique et la réduc-
tion de la pauvreté en milieu ru-
ral.

Afin de pérenniser les acquis
et renforcer davantage la filière,
un plan d’action d’investissement
quinquennal (2024-2028) a été
élaboré par le conseil interpro-
fessionnel de la filière ananas
(CIFAN) avec des actions priori-
taires à mener sur la période
pour un véritable développement
de la filière au Togo. La mise en
œuvre de ce plan d’action néces-
site la mobilisation de 9.531.067
000 FCFA. Selon le Conseil in-
terprofessionnel de la filière ana-
nas au Togo (CIFAN), l’objectif

Aux yeux du Gouvernement togolais, la filière ananas reste une filière à très haute valeur
ajoutée, au vu des capitaux qu’elle génère au pays et de ses potentialités d’emploi à travers
la transformation. En 2022, la production nationale de l’ananas était estimée à 44.391 tonnes
(GIZ, 2022) contre 30.000 tonnes en 2019 (Saldarriaga et al., 2019). Malgré cette tendance
haussière de la production, les rendements restent faibles. Les mauvaises pratiques agrico-
les et les aléas climatiques en sont les causes. Le niveau de transformation reste également
faible.

de ce plan est de promouvoir le
développement durable de la fi-
lière ananas en doublant la pro-
duction d’ananas fruit de 44.391
tonnes à 88.782 tonnes et de
transformer au moins 75% con-
tre 35% actuellement à l’horizon
2028.

Dans le milieu des acteurs de
la filière, on indique que le finan-
cement de la mise en œuvre du
plan d’action se fera selon trois
modalités distinctes : le soutien
public, le financement privé et
l’appui des partenaires techni-
ques et financiers. « Les struc-
tures publiques conformé-
ment à leur mandat soutien-
dront la promotion de la filière
ananas conformément à la

GESTION DES FINANCES PUBLIQUES
Atelier de formation sur le recensement et l’utilisation efficiente des biens des collectivités publiques

leurs établissements publics
afin d’éviter les utilisations abu-
sives et la dilapidation des biens
publics, de réaliser de meilleu-
res prévisions budgétaires et de
maîtriser les dépenses publi-
ques.

Le processus nécessite de
respecter un certain nombre
d’étapes, notamment : la réali-
sation des travaux d’inventaire
du patrimoine non financier ; la
valorisation des biens recen-
sés ; la codification et l’immatri-
culation des biens et l’enregis-
trement comptable des résultats
des travaux d’inventaire. Il est
donc en cours au Togo à travers
des séminaires de formation im-
pliquant actuellement 277 ac-
teurs. Cette formation vient
compléter la liste des actions à
mettre en œuvre pour
l’effectivité de la tenue de la
comptabilité des matières dont
les enjeux sont énormes pour
les collectivités territoriales.

La comptabilité des matières
est l’ensemble des règles juri-
diques et des procédures tech-
niques qui gouvernent et retra-
cent les opérations d’entrées,
de circulation et de sorties des
biens du patrimoine d’une col-

Un atelier de formation sur
l’organisation du recensement
des biens des collectivités terri-
toriales se tient depuis ce lundi
dans la ville de Kpalimé. Il est
en lien avec les reformes en
matière de gestion des finances
publiques, marquées par la
transposition des huit directives
formant le cadre harmonisé de
gestion des finances dans
l’Uemoa. « Parmi ces textes
adoptés, figure la directive
N°03/2012/CM/UEMOA du 29
juin 2012 portant comptabilité
des matières au sein de
l’Union Economique et Moné-
taire Ouest Africaine
(UEMOA). Elle a été transpo-
sée dans l’arsenal juridique
togolais par le décret n°2016-
060/PR du 04 mai 2016 por-
tant règlement général sur la
comptabilité des matières
appartenant à l’Etat et aux
autres organismes publics »,
fait-on savoir.  Elle recom-
mande, la mise en place et la
tenue effective de la comptabi-
lité des matières dans les éta-
blissements publics ainsi que
les collectivités territoriales et

F. Woussou

feuille de route du gouverne-
ment Togo 2025. Le dévelop-
pement de synergies avec des
PTF est aussi importante afin
d’assurer une mise en œuvre
accélérée du plan. Un méca-
nisme d’autofinancement de la
filière est opportun. Il devra
indiquer les sources et points
d’entrée de prélèvement pour
chaque famille d’acteurs ainsi
que le montant à prélever »,
fait-on savoir. Une charte de ges-
tion des fonds permettra d’en
assurer le contrôle et l’utilisation
au profit de la filière.

Il est à rappeler que la filière
ananas est organisée depuis
novembre 2019 en
interprofession dénommée Con-

seil interprofessionnel de la filière
ananas au Togo (CIFAN). Cette
interprofession regroupe en son
sein trois (03) familles profes-
sionnelles : la Fédération natio-
nale des coopératives productri-
ces d’ananas du Togo
(FeNaCoPAT) née le 26 juillet
2019 à Atakpamé ; l’Association
des exportateurs d’ananas du
Togo (AEAT) qui a vu le jour le
31 octobre 2019 à Lomé ; l’As-
sociation des transformateurs
d’ananas du Togo (ATAT) née en
novembre 2020 à Lomé. A ce
jour, la FeNaCoPAT rassemble
10 Unions de coopératives pro-
ductrices d’ananas réparties
dans sept préfectures : Blitta, Zio,
Danyi, Yoto, Haho, Kloto et Avé.

lectivité. Elle permet également
d’assurer une gestion transpa-
rente, saine et régulière des
biens acquis avec les deniers
publics. Elle est l’outil essentiel
sur lequel les concernés doivent
s’appuyer pour gérer avec effi-
cacité et efficience les moyens
matériels et des fournitures mis
à leur disposition, et rendre
compte de leur utilisation en
toute responsabilité, en assu-
rant leur garde et leur conser-
vation. « L’importance de la te-
nue de la comptabilité des

matières n’est plus à démon-
trer dans le cadre de la bonne
gouvernance et de la qualité
des informations financières
et comptables », fait-on savoir.

En effet, sur le plan de la
bonne gouvernance : elle per-
met de suivre les biens dès leur
acquisition jusqu’à leur sortie
définitive du patrimoine de l’or-
ganisme public ; de situer les
responsabilités en cas de perte,
d’avarie ou de sortie irrégulière
et même en cas de passation
de service ; elle donne des in-

formations fiables sur les matiè-
res existantes et elle permet à
tout moment, la connaissance
des existants, la description, le
suivi et le contrôle des mouve-
ments des biens publics ainsi
que la maîtrise de l’état du pa-
trimoine mobilier et immobilier
en quantité et en valeur.  Sur le
plan de la qualité des informa-
tions financières et comptables :
la comptabilité des matières ali-
mente la comptabilité générale
en vue de la production des
états financiers f iables et

sincères et  ;  elle  permet  de
nourrir la comptabilité budgé-
taire.

Il faut relever que la mise en
place de la comptabilité des ma-
tières est un processus long.
Elle passe obligatoirement par
l’inventaire initial encore appelé
inventaire d’ouverture. Il con-
siste en un recensement pour la
première fois de l’ensemble des
biens détenus par l’organisme
public. La réussite d’une telle
activité, très déterminante pour
la suite du processus, exige de
la sensibilisation et de la forma-
tion des acteurs impliqués.
« C’est fort de ce constat que
le Ministère de l’Economie et
des Finances à travers la Di-
rection générale du Trésor et
de la Comptabilité Publique
organise cette session de for-
mation dédiée à l’organisa-
tion du recensement des
biens des collectivités territo-
riales. L’objectif général de
l’atelier de Kpalimé est de
permettre aux participants,
désormais, d’organiser dans
leur commune respective,
l’inventaire initial et la valori-
sation des biens invento-
riés », renseigne-t-on.
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ÉCO-VILLAGES EN 2022

– soit un (1) éco-village par ré-
gion, puis dix (10) autres éco-vil-
lages en 2021. Le Togo veut at-
teindre 500 éco-villages à l’hori-
zon 2050.

Selon le rapport annuel 2022,
édité par le ministère de l’envi-
ronnement et le Bureau Togo du
Programme des Nations Unies
pour le Développement (PNUD)
qui y apporte son appui techni-
que et financier, le projet de dé-
veloppement des éco-villages a
eu un impact sur l’amélioration
du taux de reconversion des
carbonisateurs. C’est ainsi que
37% de producteurs de charbon
de bois dans les éco-villages ont

L’initiative des éco-villages est
un exemple de développement
durable intégré à l’échelle du vil-
lage basé sur l’accès à l’énergie
solaire et à l’amélioration des
contions de travail et de vie des
populations en milieu rural. A la
suite des résultats encoura-
geants lors de la phase pilote qui
a concerné les vi llages de
Donomadé dans la préfecture de
Yoto et Ando-Kpomey dans la
préfecture de l’Avé en 2014, cinq
nouveaux éco-villages (Doufouli,
Zanvé, Klotchomé, Amondè et
Nassiète) ont été érigés en 2018

Un des impacts : Le taux de reconversion des carbonisateurs amélioré, à 37%

une augmentation significative
de la superficie reboisée en 2022
dans les éco-villages, et le finan-
cement des travaux de mini ad-
duction d’eau dans l’éco-village
de Bolou-Vodomé dans la pré-
fecture de Zio, l’un des dix éco-
villages érigés en 2021. Mieux,
la main-d’œuvre locale utilisée
dans les activités de reboisement
a occasionné des emplois tem-
poraires dans les éco-villages et
l’amélioration des revenus des
communautés locales.

Mais il y a eu aussi des diffi-
cultés telles que la transhu-
mance et la divagation des ani-
maux qui menacent les cultures
maraichères et les superficies
reboisées ; le faible débit des fo-
rages sur certains sites, rédui-
sant ainsi la production

adopté le maraichage et la pro-
duction de plants en remplace-
ment de leurs activités de carbo-
nisation. En plus, 650 nouvelles
personnes ont eu accès, en
2022, à l’eau potable grâce au
solaire, 300 hommes et 250 fem-
mes à un poste autonome pour
l’irrigation des cultures de con-
tre-saison grâce à l’énergie so-
laire ; 17 villages ont été enga-
gés dans la production de plants
en pépinière et ont reboisé plus
de 80 hectares de superficie
avec près de 127.500 plants dont
la majorité sont des essences à
haute valeur économique ; 15
villages ont adopté les techni-
ques d’apiculture sans feu pour
réduire des feux de végétation,
sans oublier la surveillance ré-
gulière des forêts pour protéger,
en même temps, les ruches qui
constituent un intérêt économi-
que contre les feux.

Les auteurs du rapport parlent
alors de leçons apprises. Ils af-
firment que la mobilisation de
ressources internes de l’Etat to-
golais a permis d’autofinancer
certaines activités qui étaient
entièrement financées, par le
passé, sur les ressources du
PNUD. Comme l’acquisition d’un
véhicule pour la coordination qui
a réduit les demandes de finan-
cement de location de voiture
pour les missions de la coordi-
nation, le financement à plus de
60% des activités de reboise-
ment par l’Etat qui a contribué à

SÉCURITÉ INTÉRIEURE
Baisse des accidents de circulation, peut mieux faire…

les principales causes des acci-
dents sont le non-respect des
feux tricolores, l’excès de vi-
tesse, le dépassement défec-
tueux, le refus de priorité, le dé-
faut de maitrise et le stationne-
ment sans signalisation. Les tri-
cycles ont occasionné 15 morts,
les voitures, 14 morts par (5%),
et les camions, 5 morts.

Et pourtant, les activités pré-
ventives sont menées par la di-
vision de la sécurité routière,
notamment la sensibilisation des
usagers de la route sur le code
de la route, les causes des acci-
dents de la circulation, la néces-
sité et la procédure d’obtention
du permis de conduire catégorie
A. « Ces sensibilisations sont
faites dans les églises, les
mosquées, les établissements
scolaires, les marchés et dans
les sociétés publiques et
parapubliques », lit-on dans le
rapport de la Police. Le ministre
de la sécurité a donc exhorté
tous les usagers de la route par-
ticulièrement ceux d’engins à
deux roues à la prudence sur les
routes et à se faire former sur le
code de la route pour l’obtention
du permis de conduite catégorie
A. Il a félicité les populations pour

Même si la tendance des ac-
cidents et tués sur les routes to-
golaises au 1er semestre 2023
est en baisse en glissement an-
nuel, ce ne sont pas moins de
282 personnes qui ont leur laissé
leur vie sur la période considé-
rée. Au 1er semestre 2022, elles
étaient au nombre de 347. On
observe également un recul des
accidents (3 262), au premier
semestre 2023 contre 3 818 en-
registrés à la même période en
2022. Il en est de même pour les
blessés. 4611 au premier semes-
tre 2023 contre 4863 une année
plus tôt. Bien qu’encourageant,
ces statistiques ne satisfont pas
le ministre de la sécurité qui
trouve que l’addition est toujours
trop salée pour les Togolais.
« C’est vrai, il y eu une réelle
baisse des chiffres, mais il y a
toujours un effort à faire », a
dit Yark Damahame.

Dans les détails, les engins à
deux roues (motos) sont les plus
impliqués dans les 3 262 acci-
dents routiers relevés. Ils ont
occasionné 3.306 accidents soit
un taux de 68,48% d’accidents
avec 195 morts. Selon la Police,

F. Woussou

Les coiffeuses, les esthéticiennes et les comptables font partie des
professions qui peuvent être associées à un risque accru de cancer
de l'ovaire selon une nouvelle étude canadienne. Les chercheurs dé-
plorent par ailleurs le faible nombre de recherches sur le cancer fé-
minin lié au milieu professionnel.

Une nouvelle étude intitulée Environnement professionnel et risque de
cancer de l'ovaire suggère que l'exercice de certaines professions ainsi
que des expositions professionnelles à des agents spécifiques peuvent
être associés à des risques accrus de ce type de cancer. Si vous travaillez
comme coiffeuse, esthéticienne ou encore comptable, vous êtes expo-
sées à davantage de risques que dans un autre secteur. De plus, les fem-
mes qui travaillent dans des milieux tels que la vente, le commerce de
détail, l'habillement et la construction peuvent être touchées par ce pro-
blème à cause d'une exposition cumulative élevée à des agents chimi-
ques.

Des lacunes à combler
La présente recherche tente de combler le manque de représentation

des femmes dans les études sur le cancer professionnel. " En excluant les
femmes, nous manquons l'occasion d'identifier les facteurs de risque de
cancers spécifiques aux femmes, d'évaluer s'il existe des différences de
risque spécifiques au sexe et d'étudier les expositions survenant dans les
professions principalement occupées par des femmes ", expliquent les
chercheurs.

Tandis que les études précédentes n'ont pas suffisamment tenu compte
des antécédents professionnels des témoignages féminins recueillis, celle-
ci a recueilli des informations sur l'historique de la vie professionnelle, ainsi
que sur d'autres facteurs pouvant influencer les résultats (antécédents
sociodémographiques et médicaux, etc.). Les chercheurs se sont égale-
ment attachés à la durée de l'emploi ou du secteur d'activité considéré
(moins ou plus de dix années). Menée à Montréal entre 2011 et 2016,
l'étude a inclus 491 cas de cancer de l'ovaire et 897 témoins sans cancer.

"En excluant les femmes, nous manquons l'occasion d'identifier les fac-
teurs de risque de cancers spécifiques aux femmes"

Les résultats ont mis en évidence des facteurs de risque potentiels pour
la maladie, à savoir un niveau d'éducation inférieur, une utilisation plus
récente de contraceptifs oraux, et moins ou pas d'enfants. Ces facteurs
s'ajoutent aux antécédents familiaux de cancer de l'ovaire et aux muta-
tions génétiques. " Travailler pendant au moins 10 ans comme coiffeur,
barbier, esthéticien ou dans la construction était associé à un risque trois
fois plus élevé, tandis que travailler pendant au moins 10 ans dans la
comptabilité était associé à un risque doublé ", résument les auteurs de
l'étude.

Le risque de l'exposition à des agents cancérogènes pendant le
travail

La deuxième dimension de l'environnement professionnel concerne les
expositions à des agents spécifiques tels que l'amiante (classé comme "
cancérogène pour l'humain " par le Centre international de recherche sur
le cancer), le talc, l'ammoniaque, le peroxyde d'hydrogène, les fibres syn-
thétiques, les colorants et pigments organiques, les produits contenus dans
l'essence et les agents de blanchiment. Résultat : une exposition cumula-
tive élevée (au moins 8 ans) à ces agents majorait de plus de 40 % le
risque de cancer de l'ovaire, par rapport à une non exposition. Les coiffeu-
ses, les esthéticiennes et les professions assimilées représentaient les
métiers les plus fréquemment exposés à 13 agents en particulier. Les cher-
cheurs précisent que l'on ne sait pas si ces associations sont dues à un
seul agent, à une combinaison d'agents ou à d'autres facteurs liés au lieu
de travail. Les auteurs reconnaissent quelques limites à leur recherche,
notamment le fait que certaines professions ont été sous-représentées
(secteurs papier, imprimerie, production textile, nettoyage à sec, fabrica-
tion), de même que l'exposition à l'amiante et aux pesticides. Le nombre
d'analyses était parfois faible, ce qui nécessitera une répétition dans d'autres
études.

Ces métiers augmentent le risque de
cancer des ovaires chez les femmes

SANTÉ  +

Late Pater

leur sens du devoir, les usagers
de la route pour leur prise de
conscience et les forces de dé-
fense et de sécurité qui, de jour
comme de nuit, jouent leur parti-
tion.

Sur la situation de la crimina-
lité, elle de plus en plus combattu
par les forces de sécurité. Six cas
de cambriolage ont été recensés
au 1er semestre 2023. Plus de 12
Millions de FCFA en liquide, des
décodeurs, des smartphones, un
congélateur, des matériaux mé-
dicaux (microscope, binoculaire,
spectromètre), des bijoux de va-
leur et divers objets ont été sai-

sis. Pour les vols à main armée,
deux pistolets automatiques,
deux pistolets de fabrication ar-
tisanale et des armes blanches
(couteau poignard et autres) sont
saisis. Au niveau des braquages,
23 cas enregistrés. Les forces de
l’ordre et de sécurité ont saisi
cinq fusils AK47, un pistolet auto-
matique, cinq pistolets artisa-
naux, sept fusils de chasse et
des armes blanches.
7.908,52582 kg de cannabis et
0,00165 kg de crack-cocaïne,
0,06306 kg d’héroïne, 0,6001 kg
de cocaïne et 13.257,686 kg de
médicaments illicites.

Des vies de femmes transformées grâce à un éco-village

maraichère de contre-saison. La
solution imaginée, c’est l’achat
de barbelés épinés pour la pro-
tection des sites menacés par
ces bêtes en divagation. Par
ailleurs, les retards notés étaient
liés à la finalisation des travaux
de construction de la salle poly-
valente dans l’éco-village de
Klotchomé et au démarrage des
travaux de construction d’unités
de production d’asticots dans
deux éco-villages.
Reprogrammée en 2023, l’exis-
tence des unités de production
d’asticots doit permettre de ré-
duire la dépendance en aliments
pour les poissons.

Pour la mise à échelle de l’ini-
tiative des éco-villages, on envi-
sage la mobilisation des ressour-
ces d’autres partenaires privés.

Aussi les auteurs du rapport
prescrivent-ils, dans les perspec-
tives, de diversifier les sources
de revenus en accompagnant les
communautés dans la produc-
tion agricole, le maraichage,
l’élevage et la production du miel
pour créer plus d’activités géné-
ratrices de revenus aux jeunes
et femmes, pour une reconver-
sion progressive des
carbonisateurs.

En rappel, pour continuer à
baisser l’émission des gaz à ef-
fets de serre dans les éco-villa-
ges, des foyers améliorés leur
ont été distribués. Ce qui permet
aux ménages, sur le plan sani-
taire, d’éviter les maux d’yeux et
les infections respiratoires liés à
la fumée produite par le bois de
chauffe lors de la cuisson.

Gal. Damehane Yark, Ministre de la Sécurité et de la protection civile
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La FTF annonce la 2e édition pour les 26 et 27 août à Lomé
BEACH SOCCER/

En septembre 2022, quatre équipes
de Lomé ont fait découvrir le Beach
soccer aux populations. L'objectif de la
FTF à l'époque était de faire ses pre-
miers pas dans la discipline, explorer
les pistes pour un développement inté-
gral du football sur sable. Un an après,
une nouvelle compétition va regrouper
8 équipes de Lomé et d'Aného. L'an-
nonce a été faite ce vendredi 28 juillet
au siège de la FTF.

"Nous sommes heureux de vous pré-
senter cette nouvelle compétition qui
s'inscrit dans le cadre de notre straté-
gie de développement du Beach
soccer. On attend à ce que l'engoue-
ment se poursuive autour de la disci-
pline pour arriver à nos objectifs", a
confié Hervé Piza, Conseiller du Prési-
dent de la FTF en charge du Futsal et
du Beach soccer. A ses côtés à la table
d'honneur, le Secrétaire général Hervé
Agbodan est allé dans le même sens.

Un an après l'exhibition de Beach soccer qui a regroupé 4 équipes autour de la discipline, la Fédération togolaise de football
tient une nouvelle compétition de Beach soccer (football sur sable) à Lomé les 26 et 27 août.

L'OIF exprime sa gratitude
Louise Mushikiwabo, la secrétaire générale de l'Organisation in-

ternationale de la Francophonie (OIF), n'a pas fait le voyage vers
Kinshasa pour la cérémonie d'ouverture des 9èmes Jeux de la Fran-
cophonie, vendredi 28 juillet. Mais sa représentante, la Canadienne
Caroline St-Hilaire, a su trouver les bons mots pour délivrer un mes-
sage de reconnaissance à la RDC et aux organisateurs congolais.

L'administratrice de l'OIF a exprimé sa " profonde gratitude aux
pays francophones, en particulier à la République démocratique du
Congo, qui ont déployé leur passion et leur dévouement pour don-
ner naissance " à cette édition de l'événement sportif et culturel.
Caroline St-Hilaire l'a suggéré lors de la soirée d'ouverture, organi-
sée au stade des Martyrs de Kinshasa : les Jeux de la Francophonie
" transcendent les frontières, les cultures et les langues pour nous
unir sur une même bannière, la Francophonie ".

La Canadienne, nommée en cours d'année au poste d'administra-
trice de l'OIF, a poursuivi : " Les Jeux de les Francophonie, c'est plus
qu'une compétition. Ils sont l'expression de notre humanité parta-
gée. Ils sont le reflet de nos valeurs universelle, le symbole de notre
engagement pour un avenir meilleur. " L'événement rassemble 2 400
athlètes et artistes. Il se poursuit jusqu'au dimanche 6 août.

L'Italie et la Turquie
font cause commune

Le paysage s'est éclairci dans la course à l'organisation de l'Euro
masculin de football en 2032. L'UEFA a annoncé que l'Italie et la
Turquie, initialement rivaux, avaient finalement décidé de faire cause
commune. Ils fusionneront leurs dossiers pour présenter une candi-
dature commune.

" L'UEFA confirme qu'elle a reçu aujourd'hui une demande de la
Fédération italienne de football (FIGC) et de la Fédération turque de
football (TFF) pour fusionner leurs candidatures individuelles en une
seule candidature commune pour accueillir l'UEFA Euro 2032?, a
indiqué l'instance dans un communiqué. Avec cette décision, plutôt
inattendue, les deux pays devraient déjà avoir partie gagnée. La
Turquie avait en effet déposé un dossier pour les éditions 2028 et
2032 de l'Euro. L'Italie, de son côté, postulait seulement pour le tour-
noi en 2032. La fusion des deux dossiers facilite désormais le travail
de l'UEFA, qui n'aura plus à choisir entre les deux postulants.

Pour 2028, l'UEFA a enregistré une candidature commune de l'An-
gleterre, l'Irlande du nord, l'Irlande, l'Ecosse et le Pays de Galles.
Mais, pour cette édition également, la victoire quasi certaine de la
Turquie et l'Italie en 2032 devrait conduire les Turcs à se retirer, lais-
sant seul en course le dossier britannique.

Les pays-hôtes de l'Euro en 2028 et 2032 doivent être décidés par
le comité exécutif de l'UEFA lors de sa réunion du 10 octobre. L'Italie
a déjà organisé l'Euro en 1968 et 1980. Pour la Turquie, il s'agira
d'une première.

Le CIO demande à Randhir
Singh de poursuivre l'intérim
La situation devient confuse dans le mouvement olympique asia-

tique. L'agence Reuters rapporte que le CIO aurait demandé à l'In-
dien Randhir Singh de prolonger son intérim à la présidence du
Conseil olympique d'Asie (OCA).

L'instance basée à Lausanne a annoncé en fin de semaine pas-
sée, via un court communiqué, qu'elle ne reconnaissait par la vic-
toire du Koweïtien Sheikh Talal Fahad al-Ahmad al-Sabah lors de
l'élection à la présidence de l'OCA, organisée plus tôt dans le mois
à Bangkok.

En cause, la présence le jour du scrutin du son frère aîné, Sheikh
Ahmad al-Fahad al-Sabah, ex président de l'ACNO et de la Solida-
rité olympique, contraint de renoncer à ses nombreux mandats dans
le mouvement olympique pour avoir été condamné par la justice
suisse pour falsification.

Face à une présence jugée par la commission d'éthique du CIO
comme une preuve manifeste d'ingérence, l'instance a banni Sheikh
Ahmad al-Fahad al-Sabah pour une période de trois ans. Et, dans
la foulée, refusé de reconnaître l'élection de son frère à la tête de
l'OCA. Dans son courrier daté du 30 juillet, le CIO demande à
Randhir Singh, un ancien tireur olympique spécialiste de l'épreuve
du skeet, devenu président par intérim de l'OCA en 2021, de pour-
suivre son travail jusqu'en octobre 2023, date présumée de l'en-
quête diligentée par la commission d'éthique sur les conditions de
la dernière élection.

" À l'issue de l'enquête du CIO, nous travaillerons avec vous
pour mettre en œuvre les prochaines étapes d'une feuille de route
visant à garantir le fonctionnement continu de l'OCA conformément
aux principes fondamentaux de la bonne gouvernance ", poursuit
le courrier envoyé par Lausanne.

BREVES

L’UNION N°1670 du 1er Août 2023

Sadio Mané va quitter le Bayern
Munich après seulement une saison.
Le Sénégalais va s'engager en Ara-
bie saoudite avec Al Nassr. Un salaire
mirobolant l'attend. Le club de
Cristiano Ronaldo continue son re-
crutement d'envergure après les si-
gnatures de Seko Fofana, Marcelo
Brozovic et Alex Telles.

Une nouvelle recrue d'envergure ar-
rive en Arabie saoudite. Sadio Mané est
sur le point de s'engager avec le club
d'Al Nassr. L'attaquant sénégalais va
quitter le Bayern Munich pour environ 27
millions d'euros, après seulement une
saison passée en Bavière. Il sort d'une

Hervé A.

saison mitigée en Allemagne avec 12
réalisations et 6 passes décisives en 38
matchs (toutes compétitions confon-
dues).

"Le bilan de l'exhibition de l'année
dernière nous permet de nous retrou-
ver aujourd'hui. La FIFA a validé notre
plan de développement du Beach
soccer et il est important de faire des
compétitions. L'objectif c'est arriver à
tenir un championnat qui prend en
compte tout le pays et je crois que petit
à petit on va y arriver", a-t-il indiqué.

Dans le cadre de ce nouveau tour-
noi prévu les 26 et 27 août prochains,
une commission technique composée
d'entraineurs et anciens internationaux
se chargera de détecter et de sélection-
ner les meilleurs joueurs. A terme, ces
derniers formeront la première sélec-
tion nationale de Beach soccer avec la
possibilité de faire un premier match
amical test face à une sélection d'un
pays voisin d'ici la fin de l'année.

Par ailleurs, une journée de forma-
tion sur lois du jeu de Beach soccer est
prévue le 4 août au siège de la FTF
pour aguerrir les différents acteurs
(joueurs arbitres, entraîneurs, etc).

Un baroud d'honneur réussi ! La
Zambie, qui ne pouvait plus espérer
se qualifier après les deux manitas
(0-5) reçues contre le Japon et l'Es-
pagne, vient de sauver l'honneur en
prenant le scalp du Costa Rica (1-3)
ce lundi. Leur toute première victoire
en Coupe du monde féminine.

Les têtes seront plus légères ce soir
pour les joueuses zambiennes. Humi-
liées lors des deux premières journées,
elles viennent de se reprendre avec brio
face au Costa Rica, ce lundi à Hamil-
ton (Nouvelle-Zélande). Lushomo
Mweemba inscrivait le premier but dès
le début de la partie (3?) avant que l'iné-
vitable Bardra Banda ne double la mise
sur pénalty (31?), marquant au passage

le 1000e but de l'histoire de la Coupe
du monde féminine. Melissa Herrera
réussissait à réduire la marque (47?)
pour le Costa Rica mais les Cooper
Queens tiendront bon. Racheal
Kundananji inscrivait même un troi-
sième pion (90+3?) afin de sceller la
victoire de son équipe. Avec 8 tirs ca-
drés contre seulement 3 pour leurs ad-
versaires, on peut dire que cette vic-
toire est logique puisqu'elles se sont
montrées plus dangereuses tout au
long de la partie, bien qu'elles aient été
dominées en termes de possession (57
vs 43 %).

Si ce match a été quelque peu ha-
ché (30 fautes au total dont 19 du côté
de la Zambie) bien qu'il n'y ait eu aucun

Sadio Mané avait récemment re-
connu que sa saison au Bayern Munich
était difficile au micro de la télévision sé-
négalaise Sport2S: "Oui, c'était compli-
qué, c'était une saison très compliquée.
Mais comme je l'ai dit, cela arrive dans
la vie. Cela a été le cas pour moi, mais
je l'ai juste pris comme une saison com-
pliquée qui peut arriver à tout moment."

Cap sur l'Arabie saoudite donc pour
Sadio Mané, où un contrat en or l'attend.
Le Sénégalais va passer la traditionnelle
visite médicale à Dubaï avant de s'en-
gager avec Al Nassr jusqu'en 2027 se-
lon SkySports. Le nouveau coéquipier
de Cristiano Ronaldo touchera environ

carton, il aura été riche en buts et nous
aura offert un beau spectacle dans l'en-
semble. Après les polémiques qui ont
entaché la préparation (Bruce Mwappe,
le sélectionneur de la Zambie, a été ac-
cusé d'agressions sexuelles, plus une
affaire de primes impayées) et les deux
humiliations reçues en début de com-
pétition, ce succès permet à la Zambie
de clôturer le tournoi sur une bonne
note.

Le Japon et l'Espagne, respective-
ment 9 et 6 points au compteur, auront
le bonheur de poursuivre l'aventure
dans cette Coupe du monde féminine
2023. Les deux sélections sortent du
groupe C et prendront donc part aux
huitièmes de finale, ce qui ne sera donc

40 millions d'euros par an, soit environ
760.000 euros par semaine. Le natif de
Bambali a été écarté en marge de la vic-
toire du Bayern Munich contre Kawasaki
à Tokyo (1-0) en match amical de pré-
saison. Le Bayern avait justifié sa mise
à l'écart via un communiqué : "Sadio
Mané est en pourparlers contractuels
avant un éventuel transfert et ne fait donc
pas partie de l'équipe aujourd'hui."

Après Cristiano Ronaldo en janvier
dernier, puis Seko Fofana, Marcelo
Brozovic et Alex Telles lors de ce mercato
estival, Al Nassr s'offre une nouvelle re-
crue de choix avec Sadio Mané.

pas le cas de la Zambie (3ème) et du
Costa Rica, qui n'aura donc inscrit
aucun point dans le tournoi et marqué
un seul petit but.

FOOTBALL/ MONDIAL FEMININ
Le Nigeria en 8e après un nul contre l'Irlande

Le Nigeria s'est qualifié pour les
huitièmes de finale de la Coupe du
monde féminine, après son match nul
contre l'Irlande (0-0), lundi à Brisbane.
Les Super Falcons terminent à la
deuxième place du groupe B, derrière
l'Australie, coorganisatrice du tour-
noi.

Après une première mi-temps relati-
vement calme, les Nigérianes ont aug-
menté l'intensité dans l'espoir de mar-
quer le but qui leur permettrait de se his-
ser en tête du groupe. La défenseuse
irlandaise Courtney Brosnan a réalisé un
arrêt plongeant à la 52e minute, ce qui a
permis à l'Irlande de conserver sa cage

inviolée et d'obtenir son premier point
pour sa première participation à la Coupe
du Monde de la FIFA.

Le Nigeria était à deux doigts d'ouvrir
le score lorsque Toni Payne trouvait la
tête d'Uchenna Kanu. Il a fallu un plon-
geon de Courtney Brosnan pour que le
score reste inchangé.

La meilleure occasion de chaque
équipe en première mi-temps est venue
de leurs joueuses vedettes respectives
dans les 15 premières minutes. L'Irlan-
daise Katie McCabe a manqué de peu
le cadre sur une frappe du pied gauche
à la 5e minute et Asisat Oshoala n'a pas
réussi à convertir neuf minutes plus tard.

Grâce à ce résultat, auquel s'ajoutent
une victoire contre l'Australie (3-2) et un
autre match nul contre le Canada (0-0),
la 40e nation Fifa termine invaincue et
seconde du groupe B avec cinq points.
Le parcours du Nigéria est d'autant plus
surprenant que l'équipe était en pleine
tourmente avant le tournoi.

Les Super Falcons a réussi à mettre
fin à un conflit salarial et à se qualifier
pour la troisième fois de son histoire pour
la phase à élimination directe. Les Nigé-
rianes, qui s'étaient déjà qualifiées pour
la phase finale de l'édition 2019 en
France, peuvent maintenant espérer
faire aussi bien qu'à la Coupe du monde

1999, où elles avaient atteint les quarts
de finale.
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Les clés pour rentabiliser, selon l’ITRA
Late Pater

mortalités de volailles et de por-
cins, les ministres chargés de
l’élevage et de la santé ont in-
vité les éleveurs au strict respect
des mesures de biosécurité.

finement», soutien Dr
Somenutse, également coordon-
nateur scientifique de la produc-
tion et santé animale à l’ITRA.

Alertés sur des cas isolés de

n’est pas une fatalité. Une
étude effectuée par l’ITRA, avec
l’appui de la FAO et de la Direc-
tion de l’élevage, a démontré
que, dans tous les cantons, il y a
un nombre croissant d’éleveurs
de porcs. «Depuis le recense-
ment national agricole effectué
dans les années 2011-2012, on
dénombrait environ 945.000 tê-
tes de porcs au Togo. En 2020-
2022, les estimations de la Di-
rection de l’élevage évaluent l’ef-
fectif à 1.100.000. La production
a connu un essor considérable
après les manifestations de la
Covid-19 car les importations de
produits carnés ont connu un ar-
rêt systématique pendant le con-

L’Institut togolais de recherche
agronomique (ITRA) conduit des
travaux de recherche visant
l’amélioration du système de pro-
duction porcine dans la station de
recherche porcine de Glidji, à en-
viron 50 km de Lomé. Ces travaux
portent essentiellement sur les
techniques d’élevage, l’alimenta-
tion et la santé animale. Pour ré-
duire les charges liées à l’alimen-
tation (60 à 80% du coût de pro-
duction), les chercheurs de l’ITRA
explorent la valorisation de divers
produits alimentaires non conven-
tionnels. Il s’agit des épluchures
de manioc, les résidus issus de
la fabrication du gari, le tourteau
de palmiste traditionnel, les fibres
séchées de pomme de cajou, les
rafles de maïs. Plusieurs essen-
ces végétales ont aussi été ex-
plorées à savoir le Leucaena
leucocephala, le Commelina
benghalensis, le Stylosanthes
guianensis. «Actuellement, nous
sommes en train d’utiliser les as-
ticots dans l’alimentation des
porcs. Tout ceci pour valoriser ce
que nous avons sur le plan local»,
clarif ie Dr Koffi Ganyo
Somenutse, chercheur et respon-
sable de la production porcine à
l’ITRA.

La peste porcine africaine

DATES JEUX RÉSULTATS COMMENTAIRES

VENDREDI
28 - 07 - 2023

SAMEDI
29 - 07 - 2023

LUNDI
31 - 07 - 2023

LOTO KADOO

LOTO KING

LOTO SAM

LOTO BINGO

LOTTO DIAMANT

LOTO GOLD

COMMENTAIRE DU TIRAGE N°761  DE LOTO KADOO DU 21 JUILLET 2023
  Bonjour à toutes et à tous et merci de nous rejoindre pour le tirage de Loto Kadoo de ce vendredi 28 juillet

2023, qui porte le N° 762.
Lors du précédent tirage de Loto Kadoo, ce sont essentiellement des lots intermédiaires c'est à dire des lots

inférieurs à 1.000.000 FCFA qui ont été enregistrés dans la plupart des villes du pays. Toutefois, à LOME, la
LONATO a recensé un lot de 1.092.000 FCFA.

La remise de ces lots se fera dans les agences et points de vente de la LONATO à LOME et à l'intérieur du
pays.

COMMENTAIRE DU TIRAGE N°03 DE LOTO KING DU 21 JUILLET 2023
  Bonjour à toutes et à tous. Ce 28 juillet 2023, nous assistons au tirage N°04 de LOTO KING.
Lors du précédent tirage de LOTO KING, ce sont exclusivement des lots intermédiaires c'est à

dire des lots inférieurs à 1.000.000 FCFA qui ont été enregistrés dans toutes les villes du pays.
La remise de ces lots se fera dans les agences et points de vente de la LONATO à LOME et à

l'intérieur du pays.

COMMENTAIRE DU TIRAGE N°317 DE LOTO Sam DU 22 JUILLET 2023
  Bienvenue à toutes et à tous au dernier tirage de LOTO Sam de ce mois de juillet 2023 qui porte le N° 318.

Conformément aux règles du LOTO Sam, ce dernier samedi du mois, le Bonus Sam sera offert aux parieurs.
Samedi dernier les villes de LOME, de KPALIME et de KARA ont enregistré des gagnants de gros lots. Il s'agit:
* A LOME, d'un lot de 1.000.000 FCFA.
* A KPALIME d'un gros lot de 2.000.000 FCFA
* Et à KARA d'un super gros lot de 2.500.000 FCFA
La remise de ces lots se fera dans les agences et points de la LONATO à LOME et à l'intérieur du pays.

COMMENTAIRE DU TIRAGE N°04  DE LOTO BINGO DU 22 JUILLET 2023
 Bonjour à toutes et à tous. Bienvenue à la Loterie Nationale Togolaise pour le tirage N°05 de LOTO BINGO de ce samedi

29 juillet 2023. Lors du précédent tirage de LOTO BINGO,  les villes de LOME, d'ANEHO, de KPALIME et de KARA ont
dénombré des gagnants de gros lots. Il s'agit :

* A LOME, d'un super lot de 2.500.000 FCFA, un lot de 1.500.000 FCFA, un lot de 1.250.000 FCFA et quatre lots de
1.000.000 FCFA.

* A ANEHO d'un super gros lot de 3.000.000 FCFA
* A KPALIME d'un gros lot de 2.000.000 FCFA et d'un super gros lot de 3.750.000 FCFA
* Et à KARA d'un lot de 1.250.000 FCFA.
La remise de ces lots se fera dans les agences de la LONATO à LOME et à l'intérieur du pays

COMMENTAIRE DU TIRAGE N°1171 DE LOTTO DIAMANT DU 24 JUILLET 2023
Chers amis parieurs, bon début de semaine à vous et merci de nous rejoindre pour le tirage de Lotto
Diamant de ce 31 juillet 2023, qui porte le N°1172.
Lundi dernier, les villes de LOME et de NOTSE ont enregistré des gagnants de gros lots. Il s'agit :
* A LOME, de deux lots de 1.000.000 FCFA.
* Et à NOTSE d'un gros lot de 2.000.000 FCFA
La remise de ces lots se fera dans les agences de la LONATO à LOME et à l'intérieur du pays.

 COMMENTAIRE DU TIRAGE N°04 DE LOTO GOLD DU 24 JUILLET 2023
  Bonsoir à toutes et à tous et merci de participer dans cette salle de tirage de la LONATO au Loto

Gold de ce lundi 31 juillet 2023, qui porte le N°05.
Lundi dernier, lors du précédent tirage de LOTO GOLD, ce sont exclusivement des lots intermé-

diaires, c'est-à-dire des lots dont les montants sont inférieurs à 1.000.000 FCFA, qui ont fait le bon-
heur de nombreux parieurs dans toutes les villes du pays.

La remise de ces lots se fera dans les agences de la LONATO à LOME et à l'intérieur du pays.

communautés de karité au Bur-
kina Faso et au Togo. Les princi-
paux objectifs du projet sont de
réduire la vulnérabilité climatique
de 7 500 collectrices de karité et
de leurs communautés (plus de
30 000 personnes) au Togo et au
Burkina Faso, en augmentant les
revenus générés par des activi-
tés comme le karité et l’apiculture
et en améliorant les pratiques de
gestion des parcs dirigées par les
communautés. Et comme princi-

PROJET DE RÉSILIENCE DES COMMUNAUTÉS DE KARITÉ AU CLIMAT
Le dernier contrat doit s’achever en janvier 2025

Late Pater

S’agissant du porc, la peste por-
cine africaine constitue la princi-
pale contrainte qui sape les ef-
forts des éleveurs. Lorsqu’elle
survient, cette maladie fou-
droyante, qui se propage rapide-
ment, peut entraîner beaucoup
de mortalités en 24 heures. «Si
l’alimentation est bien entretenue
et on pratique suffisamment l’hy-
giène, il y a rarement ces pro-
blèmes de maladies», rassure le
spécialiste. A noter que l’alimen-
tation du porc est sectionnée en
trois grandes parties : l’alimenta-
tion de bas âge (pour les ani-
maux justes sevrés), l’alimenta-
tion pour la croissance et l’ali-
mentation pour les reproduc-

teurs. Les ingrédients sont cons-
titués du son cubé, du son de riz,
de maïs, de tourteaux de soja,
de tourteaux de palmiste, des
drèches de bière (s’il y en a), la
farine de poisson, des complé-
ments vitaminés, en plus des in-
grédients non conventionnels.
Ce sont ces ingrédients qu’on
mélange pour donner aux ani-
maux. Les proportions ou les
taux d’incorporation varient en
fonction de l’âge des sujets. Et il
faut servir la quantité requise
d’aliments en deux temps, soit au
moins deux fois dans la journée
(le matin et le soir).

Source : Institut togolais de
recherche agronomique

boration du rapport d’achèvement
du projet doit s’achever le 2 jan-
vier 2025. D’après le plan de pas-
sation des marchés que vient de
publier la Banque africaine de
développement, le premier con-
trat du projet (livraison d’un ordi-
nateur préinstallé et ses accessoi-
res) s’achève le 7 août 2023.

Près de 1,4 million de dollars
ont été mobilisés par l’Alliance
mondiale pour le karité (AGK)
pour favoriser la résilience des

liorés et accessoires, en passant
par la livraison de semis d’arbres,
de semis de karité, la livraison et
installation de matériel apicole, la
construction d’entrepôt de stoc-
kage de karité, le recrutement de
l’expert en genre et climat, le re-
crutement pour les formations sur
la régénération naturelle assistée,
le recrutement pour la réalisation
de l’enquête de référence du pro-
jet, etc. En plus de certaines de
ces activités, le contrat pour l’éla-

Ça a déjà commencé avec la
première attribution de marché
depuis l’annonce, en mars 2023,
du projet «Vers des communau-
tés de karité résilientes au climat
au Togo et au Burkina Faso». Au
total, c’est un package de 24 mar-
chés qui sera passé durant la vie
du projet, allant de la fourniture
de matériel informatique à la livrai-
son et installation de foyers amé-

paux résultats prévus, l’améliora-
tion de la capacité commerciale
des collectrices de karité, de la
capacité des collectrices de karité
à restaurer les parcs à karité, de
la capacité des membres de la
communauté (hommes et fem-
mes) à gérer collectivement les
parcs à karité, et de la capacité
des membres de la communauté
sur les pratiques de transforma-
tion intelligentes du point de vue
climatique (hommes et femmes).
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Le projet Forests4Future
(F4F), mis en œuvre dans plu-
sieurs pays, restaure les fonc-
tions écologiques et productives
des paysages forestiers dégra-
dés. I l renforce la bonne
gouvernance dans le secteur fo-
restier tout en combinant des
approches paysagères, forestiè-
res et  met un accent particulier
sur le rôle des forêts dans le dé-
veloppement rural et dans un
contexte de sécurité alimentaire.
Dans le cadre de ce projet,
Justdiggit qui est en charge de
la communication, a développé
plusieurs outils de communica-
tion. Parmi ces outils, la forma-
tion de toutes les parties prenan-
tes locales sur la RPF, afin de les
amener à mieux communiquer
sur ce sujet et à être encore plus

Etonam Sossou

RESTAURATION DES PAYSAGES FORESTIERS
L’Allemagne appuie les journalistes à mieux cerner la
déforestation afin de communiquer sur le projet F4F

d’engagement  dans la lutte pour
l’atténuation du changement cli-
matique, pour la pérennité et une
appropriation locale afin de main-
tenir l’impact positif du projet à
travers leurs productions.

Le projet conçu et financé par
le Ministère fédéral allemand de
la coopération économique et du
développement (BMZ), recons-
titue des paysages forestiers et
arborés productifs, augmente les
revenus de la population locale
grâce à l’utilisation des forêts.

Le Togo est un pays à faible
couvert forestier (en 2010, les
forêts représentaient seulement
7% de la superficie totale du
pays) et qui a l’une des propor-
tions les plus élevées de perte
de forêt au monde. La défores-
tation et la dégradation des fo-
rêts, principalement dues à
l’abattage, l’agriculture sur brû-

ÉCHANGES SPORTIFS
Un tournoi d’amitié de badminton Chine-Togo

Eric J.

Pour renforcer les échanges
sportifs entre la Chine et le Togo,
l’ambassade de Chine au Togo
a organisé samedi à Lomé, le
deuxième tournoi d’amitié de
badminton Chine-Togo. Il vise à
renforcer les liens entre la com-
munauté chinoise et la popula-
tion togolaise. Le tournoi,
coparrainé par la Fédération to-
golaise de badminton
(FETOBAD), a vu s’affronter des
joueurs chinois et togolais venus
de tout le pays.

La paire Yayrali Awuito / Lamidi
Eliassou en homme et le duo
Tchatakora Abasse / Abigaël
Kuassi-Kpede en mixte ont été
les vainqueurs de la compétition
après une troisième manche dé-
cisive pour les départager dans
les deux tableaux. A cette occa-
sion, l’ambassadeur de Chine au
Togo, M Chao Weidong, a féli-
cité tous les joueurs chinois et to-
golais qui ont pris part à ce tour-
noi dont l’objectif est de soutenir
les différentes fédérations et en
particulier celle de badminton à
promouvoir la discipline Selon M
Chao Weidong, cette compétition
est la preuve de la convivialité qui

(1320 ménages) grâce à l’utilisa-
tion des forêts. Pour le compte
et en étroite coordination avec la
BMZ, le projet F4Fau Togo pour-
suit deux grands axes d’action :
1. la mise en œuvre de la RPF
avec des mesures éprouvées et
évolutives de restauration des
paysages forestiers (RPF) ; 2.-
accroître les avantages écono-
miques de l’utilisation des arbres
et la documentation des droits
d’utilisation des terres en pro-
mouvant les chaînes de valeur
liées aux forêts.

Les mesures agro forestières
de restauration des paysages
proposées par le projet F4F con-
sistent en la mise en place de
plantations agroforesteries  sur
les parcelles des ménages bé-
néficiaires qui ont volontairement
accepté de mettre une partie de
leur patrimoine foncier en restau-

existe entre les Togolais et la
Communauté chinoise. « Cette
année l’ambassade de Chine
au Togo voudrait accorder une
attention particulière aux
échanges culturels et humains
comme axe principal de son
plan d’actions de toute l’année
baptisée année des échanges
humains »,  a  fait  savoir Chao
Weidong l ’ambassadeur de
Chine au Togo. Il a exprimé son
soutien à l’événement qui con-
tribue à renforcer la compréhen-
sion mutuelle ainsi que l’amitié
traditionnelle entre les deux peu-
ples : « Ce tournoi, qui témoi-
gne d’une convivialité entre
les Togolais et la communauté
chinoise au Togo, est une
preuve de l’amitié fraternelle
entre nos deux peuples », a-t-

n’avais que 14 ans. Je ne sais pas,
même toute petite, j’adorais être li-
bre, faire tout ce qui me vient en
tête sans être dérangée. J’ai beau-
coup travaillé aux côtés de ma mère
après mon échec scolaire, je l’aidais
dans son petit commerce. Après, j’ai
voulu voler de mes propres ailes et
j’ai commencé à chercher du tra-
vail. C’est ainsi que je suis tombée
sur un manager qui m’a proposé un
boulot dans un maquis. J’ai com-
mencé, j’ai aimé et je suis toujours
dans ce travail ... ». Qu’en est-il des
salaires et des conditions de travail
de ces filles ?
Conditions de travail et salaires

Anna, Akou, Essénam ont les
mêmes horaires de travail, de 18h
à 4h du matin, soit 10h de travail
par jour, mais sont obligées de res-
ter sur place pour attendre le lever
du soleil au risque de se faire
agresser. « S’il n’y a personne pour
me déposer à la maison ou pour
m’accompagner, je ne prends pas
le risque de marcher parce que j’ai
déjà été agressée et dépouillée de
tous mes biens sur la route de la
maison. Je ne prends plus ce ris-
que, je préfère dormir au maquis
jusqu’au matin », nous explique
Essénam.

Elles ont chacune un jour de re-
pos dans la semaine et sont payées
entre 20.000 et 30.000 Fcfa le mois.
Le moindre verre cassé, retard,
dormir aux heures de travail, ab-
sence, fumer au milieu des clients
pour celles qui travaillent en boite
de nuit … est sévèrement puni
d’une ponction salariale allant de
1.000 à 2.000 Fcfa selon la gravité
de l’acte.

TRAVAIL PUREMENT DE FEMME
Ce métier qui les expose à toute sorte de risques

commerce et travaillé dans quel-
ques kiosques à café de sa ville
natale. Anna est une fille mère ori-
ginaire d’Anié. Elle est arrivée à
Lomé après un détour par
Atakpamé. Elle y a travaillé pendant
4 mois dans une boite de nuit. C’est
grâce au gérant de cet établisse-
ment qui a été débauché par une
autre boite de nuit, qu’elle a connu
Lomé où elle officie dans le même
domaine.

Akou, a grandit à Kéta au Ghana.
C’est la plus expérimentée et la plus
âgée des trois. Elle a travaillé
d’abord à Accra avant de prendre
son envol à la conquête
des « points chauds » de la sous-
région ouest -africaine. Après un
passage à Abidjan et à Cotonou,
elle a déposé ses valises, « pour le
moment », à Lomé depuis mainte-
nant dix mois. « Je ne me plaint pas
trop dans ce métier, j’arrive à m’en
sortir et à subvenir à quelques be-
soins de ma famille au pays ». Mou-
lée dans une robe courte et trans-
parente qui laisse entrevoir ses
cuisses et une partie de sa poitrine,
elle défile au milieu des clients en-
tre service et causette. Notre en-
tretien est donc souvent entrecoupé
par ses multiples occupations et sa
bouteille de bière déposée sur no-
tre table, se réchauffe au gré de
cette chaleur d’avril. Entre ses
mains, une cigarette.

Nous l’avons à nouveau sur no-
tre table. Pleine de vie et de joie,
elle nous relate les raisons de son
choix pour ce travail de nuit aussi
difficile que dangereux. « J’ai quitté
l’école en classe de 4e alors que je

Anna, Akou, Essénam trois pré-
noms, trois personnages, trois villes
d’origines, trois services et trois pre-
mières énigmes à déchiffrer dans le
décryptage de ces « belles gazel-
les » de la nuit. « Dans le milieu, il
faut être stupide pour s’exposer au-
delà du perceptible », Anna. Ces
trois filles ont une chose en commun,
la fausseté de leurs prénoms.
Aucune d’elle n’utilise sa vraie iden-
tité : « c’est comme ça dans notre
boulot », Akou. « C’est une protec-
tion et une manière pour nous de se
cacher car beaucoup sont dans ce
métier à l’insu de tous », Essenam.
D’où viennent toutes ces demoisel-
les, accueillantes ou pas du tout, qui
nous servent à boire dans les débits
de boisson ?

Dans le milieu, elles sont repar-
ties en deux catégories : les serveu-
ses ordinaires et celles qu’on appelle
affectueusement dans le jargon « en
même temps est mieux », c’est-à-
dire celles qui usent du travail de
serveuse comme prétexte pour pra-
tiquer la prostitution.  Anna, Akou,
Essénam sont dans la première
catégorie. « Tout  le monde  pense
qu’être serveuse dans un bar est
synonyme de prostitution, je ne fais
pas ce métier et je ne le ferai ja-
mais », s’insurge Akou. « Certaines
de mes collègues sont tombées
dans ce piège, mais moi non », pré-
cise-t-elle. Cette virtuose de la nuit
est originaire de Kpalimé, une ville
située à 120km de Lomé. Elle est
serveuse à Lomé depuis maintenant
6 mois après avoir pratiqué le petit

il dit.
Essossaneyou N’Dadiya, se-

crétaire général du Comité na-
tional olympique du Togo
(CNOT), a salué l’engagement
de l’ambassade de Chine de pro-
mouvoir les échanges culturels
et humains, tout en indiquant
opportun un projet de l’ambas-
sade pour la formation des res-
ponsables sportifs. Le président
de la Fédération togolaise de
badminton (FETOBAD),
Tikoyabé Takassi-Kikpa, a indi-
qué dans un entretien que grâce
à l’ambassade de Chine, deux
joueurs se sont rendus en Chine
après le premier tournoi pour se
former et sont rentrés au pays
pour devenir le directeur techni-
que national et l’entraîneur na-
tional de la fédération.

engagées dans la lutte pour l’at-
ténuation du changement clima-
tique. C’est dans cette optique
qu’une vingtaine de journalistes
togolais et béninois, ont séjourné
les 26 et 27 juil let 2023, à
Tchamba (cantons de Affem-
Boussou, Alibi1, Bago, Goubi
and Koussountou), la zone ciblée
par le projet au Togo, pour ren-
forcer leurs connaissances ainsi
qu’une visite des sites d’exploi-
tation.

Ainsi, les hommes et femmes
de médias, sont appelés à plus

lis et la production de charbon de
bois constituent donc des défis
majeurs de développement pour
le pays.

Spécifiquement au Togo, le
projet veut contribuer à: l’amé-
lioration des capacités institution-
nelles pour la mise en œuvre des
mesures de RPF par l’élabora-
tion d’un plan de développement
Communal; 2. la reconstitution
des paysages forestiers et arbo-
rés productifs (900 ha concer-
nés) et 3- l’’augmentation des
revenus de la population locale

ration dans les villages d’inter-
vention du projet. Ces planta-
tions agroforestières visent à
augmenter les rendements des
cultures, les capacités de sé-
questration du carbone des
parcs agroforestiers et à amélio-
rer les revenus des ménages
bénéficiaires. Le projet contribue
directement à la concrétisation
de l’engagement volontaire de
restauration de 1,4 millions d’ha
pris par le Togo dans le cadre de
l’AFR100.

Etonam Sossou
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